
New Smyrna Beach, le 6 mars 1969

Mon cher Marcel,
En effet, le courrier est terriblement lent. Je n’ai reçu qu’hier, le 5 mars, ta lettre 

du 27 février, pourtant acheminée par poste aérienne. Au fond, c’est la même chose 
qu’au Canada, le prix du service postal a augmenté, mais on n’est pas mieux servi pour 
cela… au contraire. Encore un autre signe des temps!

Je suis on ne peut plus déçue de voir que tu ne viendras probablement pas après 
tout. Je m’y attendais un peu, hélas, car ce fut ainsi il y a trois ans quand j’étais en 
Provence, puis l’an dernier encore. Je pense que c’est bien dommage car il me semble 
qu’une coupure l’hiver, une semaine au moins de changement et de repos, te permettrait 
d’atteindre l’été moins fatigué que tu ne l’as été au cours des étés passés. Comme le dit 
le proverbe: a stitch in time saves nine. Il me semble que c’est  trop long sans arrêt 
depuis  septembre  jusqu’à  juillet,  car  on  ne  peut  pas  beaucoup  considérer  ton  petit 
voyage de Noël au Manitoba, où tu vas du froid en plus froid, comme une cure de soleil  
et d’air, si c’en est une au point de vue moral. Il faudra que d’ici l’été tu t’arranges pour 
prendre  quelques  fins  de  semaines  très  reposantes  pour  te  permettre  d’arriver  aux 
vacances de l’été moins exténué que l’an dernier.

Je suis navrée aussi d’apprendre que le loyer est aussi considérablement élevé. 
Hélas,  à  cela  aussi  je  m’attendais,  car  d’autres  locataires  m’avaient  annoncé  qu’ils 
étaient augmentés de $30.00 par mois également et pour de plus petits appartements. Il 
faudra peut-être envisager de déménager. Après tout, nous aurions bien assez de cinq 
pièces. Mais où loger nos gros meubles dans un plus petit appartement? D’ailleurs un 
cinq pièces dans un immeuble neuf nous coûterait peut-être aussi cher. Il y aurait peut-
être la solution d’acheter une petite maison près de la ville, mais acquérir une propriété 
dans l’état actuel où se trouve la province de Québec m’inquiéterait beaucoup, je te 
l’avoue.  Enfin,  pense  à  tout  cela  de  façon  aussi  pratique  que  possible  et  nous  en 
parlerons ensemble. Nous pourrons toujours en tout cas aller visiter appartements ou 
maisons si cela te chante. Ce qu’il ne faut pas oublier cependant, c’est qu’il devient de 
plus en plus difficile de trouver de l’aide domestique et  qu’elle est  de plus en plus 
coûteuse. En sorte que je me demande s’il y aurait vraiment économie à acheter ou 
louer une maison. Le grand avantage que j’y verrais pour toi et pour moi aussi peut-être,  
je ne sais trop c’est que tu pourrais te délasser en cultivant un bout de jardin. Encore 
qu’avec ton dos, ce n’est peut-être pas non plus tout à fait indiqué. Ce n’est pas facile 
d’organiser sa vie en tenant compte de tout, n’est-ce pas. En tout cas, je trouve que tu as 
bien manoeuvré pour le bail de l’appartement, en obtenant que le prix de l’appartement 
et  du parking n’excède pas  trente  dollars.  En plus,  tu as eu à  acheter  une nouvelle 
[voiture]. Cela fait en[core] de grosses dépenses, mais tu sais, pour ton voyage ici, je te 
l’offrais en guise de cadeau de Noël et de fête, que je ne t’ai pas offert encore. Enfin, si 
tu préfères, on peut mettre cela de côté pour un voyage ensemble, peut-être en Italie que 
tu aimes tant, ou au Mexique, à condition que nous nous installions dans une ville, 
rayonnant  à  partir  de  là,  car  je  ne  pourrais  pas  tenir  le  voyage  continuel  plus  que 
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quelques jours.  À moins que nous puissions faire comme nous faisions autrefois en 
France,  à  petites journées,  mais  cela  ne  serait  guère faisable maintenant,  j’imagine, 
routes et hôtels étant toujours encombrés.

J’ai hâte de voir notre auto neuve et je suis contente que tu aies choisi vert. Enfin  
je  devrais  la  voir  bientôt  car,  comme je  te  l’ai  écrit  dans  ma  lettre  d’hier,  je  vais 
m’occuper ces jours-ci  de retenir  ma place de retour vers la fin de mars. D’ici  une 
semaine au plus tard je devrais pouvoir te l’annoncer.

Tu as été bien gentil d’aller rendre visite à cette pauvre Lucille as-tu jamais vu 
pareille cascade de malheurs et de lui faire envoyer quelques fleurs.

Alice  m’écrit  souvent,  de  très belles  lettres  au  fond,  sauf  pour  de  soi-disant 
petites envolées poétiques de temps en temps qui détonnent, mais dans l’ensemble ses 
lettres sont très agréables et réconfortantes.

Les  Lemieux  me  manquent.  En  peu  de  temps  on  s’était  déjà  agréablement 
habitué les uns aux autres.

Je t’embrasse tendrement et espère de tout mon coeur que tu vas bien.
Gabrielle
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